
REVUE CANADIENNE.

Mais depuis quelle transformation prodigieuse dans cette soli-
tude 1 Le désert a fait place à la civilisation, les émigrants de
toutes origines sont venus y confondre leurs langues comme
leurs habitudes diverses; un même esprit d'initiative a animé
cette société hyý ride et un historien, pour donner une idée de
l'accroissement rapide e la ville, a cru devoir rappeler ses sou-
venirs mythologiqu s, en disant qu'elle avait surgi armée de pied
en cap comme Minerve du cerveau de Jupiter. Au cri sauvage
des enfants du désert qui erraient dans la forêt, a succédé le
bourdonnement des travaillenis, dont s'emplit la jeune et grande
ville de l'ouest, marchant d'un pas rapide vers un brillant avenir.

St. Paul a en la même bonne fortune qu'Ottawa en ce pays.
Choisie comme la capit le de Minnesota, lorsque la ville n'était
pas encore formée, elle a vu de suite rayonner autour d'elle un
mouvement commercial considérable, imprimé surtout par le fait
qu'elle réunissait les sommités de la politique et de l'industrie
dans son centre. Son site était exceptionnellement favorable, le
sol et les bois des alentours étaient superbes, de nombreuses
rivières arrosaient l'immense région encore inexploitée du nord
et étaient autant de débouchés naturels pour son commerce.
Aussi ses hommes d'affaires ont su utiliser la position remarqua-
blement avantageuse de la ville et St. Paul, qu'ils ont fait progres-
ser à pas de géants, est loin d'avoir atteint l'agrandissement
auquel elle est destinée. Ils attendent anxieusement que le gou-
vernement canadien fasse exécuter le chemin de fer du Pacifique
pour relier cette voie importante par une branche de chemin de
fer, où sera transportée une bonne partie de l'immense trafic
américain, qui devra s'écouler dans les pays de lorient par la
route canadienne; car nos voisins reconnaissent que ses rivales
au sud ne sauraient lutter avec elle tant par le h'on marché que
par la réduction des distances. Or, on sait que la construction de
cette grande route intercontinentale est arrêtée, et les habitants
de St. Paul sont en conséquence dans la jubilation.
. Dans cette ville, comme dans tout le Minnesota, ce sont les
canadiens, qui ont les premiers exploité ses forêts et ses rivières
giboveuses, arrosé le sol de leurs sueurs ou fondé des cités et
villages. Parmi ces pionniers, il en est plusieurs dont il ne serait
pas sans intérét de raviver le souvenir et noter ce qu'ils ont fait

pour l'avancement et la civilisation de cette belle région de
l'ouest. Disons aujourd'hui ce que fut Vital Guérin, le fondateur
de St. Panul, dont la mort a été annoncée, il y a quelques mois,
dans un modeste entre-filets, qui a fait le tour de la presse cana-,
dienne.


